
La phrase suivante est grammaticalement intéressante : « Hij is een 
gekende tegenstander van het vrouwenkiesrecht » (« ll est un opposant 
connu du droit de vote pour les femmes »).  
On y trouve notamment la forme verbale « gekend », participe passé 
provenant de l’infinitif « KENNEN » qui, comme la grande majorité des 
verbes néerlandais NE fait PAS l’objet des « temps primitifs » et NE 
fait PAS partie de la minorité « irrégulière » des verbes réguliers, 
résumée par les consonnes présentes dans « ‘T KOFSCHIP » ; en effet 
le radical (« ik ken », première personne du présent ou O.T.T.) se 
terminant par la consonne « N », on trouvera à la fin du participe passé 
le  « D » majoritaire. 
Le participe passé « gekend » étant ici utilisé comme adjectif, aurait dû 
être accordé et se terminer, dès lors, par « E. 
Comme participe passé, « gekend » aurait, au passé composé, pu faire 
l’objet d’un REJET derrière le complément à la fin de la phrase 
comme dans la variante suivante :  
« Hij is als tegenstander van het vrouwenkiesrecht gekend ».  
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